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agréable est dénuée de ces heureuses saillies qui dénotent 
l'homme d'esprit. M. AtlfcuKl i.'a mené à la Fréta, chez 
M. Poivre. » 

Il y eut ce mois-ci une séance remarquable à l'Académie 
de Lyon pour la réception comme membre honoraire de 
M. Servant. C'était dans la grande salie de l'hôtel de ville. 
Grande affluence, surtout de dames. On y remarquait l'abbé 
Raynal. Le père Le Fevre comme directeur, ouvrit la séance 
et fut très court ; mais en revanche M. Servant parla depuis 
4 heures et demie jusqu'à sept heures sur les progrès des 
sciences humaines. 

M. Servant est d'une taille moyenne ; très-maigre, plutôt 
laid que joli, cependant une physionomie et des yeux pé­
tillants de génie. Son organe n'est pas des plus agréables, il 
a une mauvaise prononciation, n'ayant pas de dents d'un 
côté de la mâchoire. Peu de vivacité! mais une âme! une 
éloquence, des gestes de toute beauté. On ne fait que parler 
de cela dans la ville. I! y avait très-peu d'académiciens. 

A continuer. 


